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ADRESSES ENVOYEES AU :'EETING DE PROTESTATION 
ORGANISE LE 6 "ARS PAR LE CO TIK 


N 
Ferdinand BUISSON 

Comme. je vous l'ai déjà Écrit, à la date que vous 
avez fixée pour votre réunion de protestation core 
le tascisae polonais, je serai en Allemagne avec aon 
ani co-partageant du prix Nobel M.Quidde, Nous devons 
ensemble encourager lé nouveavxquiSoni tous décidé en 
faveur au js iem et de la paik, 

LA "est tene idgpossible,de oe trouvár, AA E 
Ce aurais voulu, au nilieu de ces manifestánts que 
vous réunissez. 

J'ai lu dans les journaux quelques fao bien oc&- 
ractéristiques de violences iniques et de AC cic EE 
cessiwss envers: les gens Sen poursuit. J'y veis des 
vio letitons de la Gom tu usen x J'y vols aussi Merise 
donné aux écoles et aux tonctionnaires de servir la 
cause du gouvernement sans hésitation. Il y a des éna- 
nités et nonbre de choses qui devraient bouleverser un 
pays répuhlicain, 

Hais enfin, tout cela se fait avec une sécurité et 
avoe de telles audaces qu'il y a lieu de craindre paa 
la liberté républicaine en Pologne, 

Espérons que l'opinion publique se réveilleru et 
fera entendre de salutaires avertissenents. 

Vive la Pologne, nais fidèle à l'esprit républicainó 


Ferdinand BUISSON 
président honoraire de 12 Ligue 
des Droits de 1'Hou2e 
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È : Professeur Victor BASCH 


} Je regrette ini inigent que des obligations on 
térieures m'aient enpêché de participer à la réunion 


Li 

E | de Ce SOTAL 

ei Je n'ai pas de renseignements particuliers sur 

Le i le procés qui va se dérouler à Wilno. Mais je shis 

El : avec quelle dureté draconnienne le gouverne wnt 

E polonais tente de répriner toutes les nunifestations 
à politiques et cultórelles des nincrités mationsies, 
LOS quí censtituent une partis si considérable de ¡"Et 
À polonais. 

fk ij Je sais ^ue ce cont surtout aux écoles Dlane alke 


H siennes que se sont attaqués les polonais qui nous 
étaient si chers tant peil étaient les victimes de 
à la folie rérsécutrice des tsara et quo nous voyons 
2vec Césespoir que Së eng qu'ils ont recouvré leur 
1 indépenda nce, se faire persécuteurs à leur tour. 


Et j aurais voulu protester de toute Lag Permie 
i avec vous, contre les soufírances inrérités 5 Ser Ze 
L | gées à des homies dont le seul crime est 12 p A 
Bi i de leur langue , lcur tulture St 10 1106-16 de ZE 
d | pensées et de leurs sentinments, 
1 pl 
Hu : 
pe $ Victor BASCH 
ho: id président de lo Ligue des Droite 
lj: | | de l'Honue et du Citoyen 
nh 
kh $ o o 
d [9] 
1 
L aert BEYET 
: d Ser voula ponvoir Aller Joi nane E ola 
1 celie dee oratears quí prote sterent ce sole amis 


les Miolences niques du iasciséhe polna ick 

Foup tous ceonx.gui, cons Moss ont dénonce 
jadis et flétri 1'sbominüuble oppress ion dort e. Desk: 
ple Polonais était la vietinmes c'est un crève casar 
de voir aujourd'hui le gouvernezrent du marícha 
Pilsudski rivaliser de violences et d'atrocités 
Mes psg cl Maier 

Nous avons voulu libérer 12 Pologne: elle est, 
hélas, der fois esclave! Car la plus odieuse servi 
tude r'eg£t pas celle qu'on subit e eot celle quan 
iapose. 

Mi Ne ue “ro pe et J us» tort 
Pologne conse 61 elle pouvait se confondre avec ceux 
quí le tiennaent sous leur botte, Le gouverne pie 
Filsudski avait laissé espérer à l'Europe qu'il net- 
rat un tort à la Terreur blénche crc ¡sde pom 
1 ses soins, Dédaigneux de ses pro2085e8, le vo MRE e 
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s'apprête avec la coaplicitó d'une chambre nal luu, 
à frapper la wviblante association Hronsdu, coupe 
de détendre les principes pour lesquels Pilsudski 
ptétendait lutter na guère! 

En Pologne conne ailleurs, le foscisnme ne se 
mointisent que par lu violence systématiqua. Il avove 
pe A Moe que La seule Torce Sul compte, 12 Ces 
ciones du perle, a eat pas aye Pul, Crest 3 
l'appui de cette conscience que tous les horus libra 
lutteront invinciblezent contre lo tyr£nnie op pons 
voir Et ils finiront pue errtcler 14 P,logne 2 
cisio, comme ils leont jadis arrache Lu temi 

Albert BAYET 
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AUTOUR DU PROCES DE LA HROMADA | 


(de notresnioyé spécial) 
Wiino sous l'occupation 


Le matin, arrivée à Wilna. Après avoir quitté le wagon dans les- 
quel nous étions montés la veille au natin, à Varsovie, nous nous 
sentons transplantés dans un autre. pays, si difiérent de celui 
quitté la veille! 

C'est dans Ya partie basse de la ville que Lo classe moyenne. jüim 
s'est installée. Dans la rue principale, par contre, siège des autori 
tés, résident des ianigrée et des polonais se conposant principabrent 
de for tionnaires et d'ün noabre considérable de nmiliciens. À chaque 
pas que l'on fait, on rencontre ces derniers. Ce phénomene est tres 
caramtéristique sur le territoire troitière polonais de l'est en 
général, et pour Wilno en particulier et fait supposer que ce terri 
boire Se trouve em état de cierre, qua , quelque part dos des Geng 
la lutte n'a pas cessé encore. Cette supposition n'est pas sans fon- 
denent, étant donné que la frontière polono-russe est très proche, cet 
te frontière o: l'état de guerre , ou tout au moins un état qui n'est 
ni le guerre, ni le paix, existe veritablexent, 

Dans le batiment du tribunal régional 

Nous nous rapprochons du but de notre voyage : le bítinent du 
tribunal régionale.de Wilno. Une maison conne beaucoup d'autres, rappel 
lent eertalus palais de justice des grandes villes ukriniennes, Visit 
Élenent, ess batiments ont 6tó construits suivante plas gem M wd 
[SES constuea iia sur coamende;2n série. Celui qui 4 visité ans 19% 
le tribun9l régional de KXarkcx ou d'Odessa, est iei, em pays de den. 
naissance. 

Les Mbitants ainsi que les visiteurs du tribunal de Milao peu- 
Vent se diviser en deux erneces distinctes : les fonctiomnoires et 
les employés de justice se recon aissont par leur langue , la manière 
et la mise, du public en blouses crises et en souquenilles paysannes 
Le premiére espèce prononcé les sentences, la deuxiène est celle con- 
tre Qui les sentences sont prononcées. 

Les polonais jugent. Les blanc-russiens et les paysans lithuani- 
ens Sont jugés . Les preniers sont ici les naitres danslo maison; les 
secom s sont lá exclusiveaoent en tant qUe eleme 

Les premieres iapressions qu'on recoit de da *ue.principale 64 
de ses passants , de 1' — À— de la salle du tribunal, font pensar 

SR. got si désagréable pour le unite de la situations occupation. on 
ne peut pas se détendre de ressentir cette iapression . L'activité du 


brave général reberle .7e"igo4ski, en 1919, a laissé des traces inef- 
facables dans lo vie Ce ia ville de Wilno. 

Après avoir renpli quelques fornalités, nous recevons dans 13 
Chancellerie du tribunal des cartes d!ertrée, Nous avons là l'occzsi 
On de nous convaincre avec duel soin à Été fait le choix de ceux qui 
obtiennent le droit d'assister au procès. 

Le bone des accusés 

La première chose dul attire notre attention est naturellerent E 
bane des accusés. L'agencemeni ancien des salles judiciaires qui 
avait été aménagé dans d'autres conditions et dans d'autres buts, 
est, says doute, suranné, L'ancien bane des accusés a été construit 
pour un très petit nombre de personnes. L'arthitecte ne pouvait pus 
pré mir que, dans le cours de 1 his Loire, le banc des accu$és s'élar- 
£irait et prendrait plus de la noitié de la salle. 
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C'est pourquoi il a été nécessaire d'azénager derrière le banc des 
accusés proprement dit, toute une série d'autres bancs, afin de 
Pouvoir placer les 56 accusés "ces têtes abattues de l'Hydre mons- 
trueuse, selon l'expression du journal "slovo", 

Le prenier jour du procés fut cónplétement renpli par les forn- 
lités pendant lesquelles ^ut pu faire connaissance avec les person- 
nages de ce procès hiztorique. Ceci n'est pas chose facile, parce 
quiil y a 56 accusés et 660 témoins. 

L'interrogatoire des accusés comence, Les questions posées par 
le président sont celles de toujours: non, âge nationalité; instruo- 
tion, situation sociale , condannation antérieure. Néannoins les répon- 
ses pernettent de se faire un tableau général de ceux qui sont sur le 
band des accusés, Pendant cet interrogatoire - à la vive ifritation 
du président, - le premier incident surtient. Le président est visi- 
blenent nerveyx.Taraszkiewicz, blanc-russien, tibre-penseur, résidence 
habituelle: prison de LuW:22k1. 

Le prenier banc des accusés est conplètenent reapli d'intellec- 
tuels . Les anciens députés de Sejn : Taraszkiewicz, Rak-Michajlowski 
Woloszyn, Miotla, sont su” le 18m banc. À côté de Miotla se trouve 
le directeur du lycée vl£nce-russien , Ostrowski. Plus loin le secrétai 
re général de la Hromada, Maxim Bursewicz, qui resseable à un "narod- 
nik", Pius loin encore, le publisciste et pédagogue blanc-russien , 
Antoine Luckiewicz, l'avocat et jurisconsulte de la Hromada, Fabian 
Okinczyk et quelques instituteurs, 

Tous ceuxlá sont les représentants les plus en vue des couches 
intellectuelles blanc-russiennes . Les autres bancs sont reanplis par 
la foule en vétements paysans. Celle-ci représente les effectifs de 
la Hromada, paysahs ne possédant qu'une petite parcelle de terre, 
sk d'autres n'en possédant pas du tout, journaliers et quelques Ous 
vriers de la vill , une paysanne, une jeune fille de 22 ans. L'âge 
des accusés varie entre 20 et 30 ans. Situation sociales le plupart 
de possédent aucune fortune. Les plus grand degré d'aisance: deux 
déciatines de terre, ( la déciatine óquivaüt a 1,1 hectare) Le 
degré le plus bas: 75 sachènes. Les accusés sont des blanc-russiens. 
Il est vrai qu'il y a parii eux - à la vive contrarété du président- 
um polonais élevé en pays blanc-russien et ne connaissant pas la 
longue polonaise. Il y a aussi un tartare qui est devenu un véritable 
blanc-rusden, exception faite de sa religion ausulnane qu'il a con- 
Servée et de son non purenent lithuanien, Miskiewicz, un no» qui est 
venu on ne sait d'oú, Le president accorde une valeur extraordinsire 
a la religion exacte des accusés. La plupart déclarent appartenir à 
l'église orthodoxe-grecque, i2is beaucoup se sont libérés de toute 
religion et se déclarent libres-penseurs. Les libres-penseurs paysans 
nitent un interét particulier. Il n'est aucunenent dif.idle pour 
un honne d'une certaine éducation de se libéréreconplètenent des 
BPE Jugés ge la religion, mais il n'en est pas de neme en ce qui 
Concerne les paysans. Com^ien de difiicultós doivent-ils surmonter 
pour déclarer ouverterent, du banc des accusés, qu'ils ne sovent, ni 
lire, ni écrire, mais qu'ils sont libres-penseurs athéistes. Un des 
DO0CUSS5-ouvpipp de la ville, répond ironiquement à la question du 
President concernant sa religion :"Je pense être gréco-orthodoxe, 
7318 vraident je n'ai pas eu le tenps de penser à cela". Des blorses 
grises des poysans émerge la soutane noire du prêtre Kowsz, sur 1: 
poitrine duquel brille le crucifix. Le président pose les questions 
en langue polonaise, Les accusés réfondent en langue blanc-russienne. 
La dénonination de Grodno provoque une confusion "Je suis de Gorodni:, 
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répond un accusé, -"De Urodno, corrige le président. ¡his l'acogse 
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insiste. En fin de conpte, le président est obligé de reconnaitre 
Que Grodno s'appelle en langue blanc-russienne, Gorodnia. 

Le procés de la Hronada a une importance politique et histori- 
que considérables .Quelque chose de menaçant se cache derrière le 
Pegemd des jupes. Deux procarours, dont la sine inspire peu de ee 
fianee, s'arment pour la Tutte, La conscience de la légalité et de 
la justesse de leur cause rajeunit et transfigure les visages des 
accusés, Une énergie combative pinve leurs lèvres. On devine 
que leurs poings se serrent. Le banc des accusés est prêt à engager 
la bataie 
E La bataille n'est pos ancore connencée. Les parties évoluent la 
force de l'adversaire . Un combat inégal. Derrière ceux qui sont assis 
à la tribune, se trouvent des soldnts et des gendarmes, &rie banc des 
accusés, est la Russie Blanche de l'Ouest martyrisés et appauvris 


DISSOLUTION DE L'ASSOCIATION CULTURELLE "FROSWITA" 


EN WOLHYNIE 


Depuis le mois de février, la presse polonaise nenaif une can- 
pagne contre les associations culturelles ukrainiennes z^ Wolhynie 
et denandait au gouvernenent de nettre fin à la soi-disant pro- 
pagande conauniste menée par "Proswitaoé, Ee. 

Après des perquisiions et des arrestations opérées durant wia 
mois, la police vient de dissoudre toutes les crganisotions coltu cei 
les ukráiniennes du territoire de Wolhynie. ba 

A ce sujet, le Ijlustrowany Kurjer , de Cracovie, du 18 FE vam eme 
Senit: : 

"Ces jours derniers, sur l'ordre de la sous-préfecture QE 
Rowno,(Wolhynie) des perquisítions ont été opérées aux sièges des 
sections locales de "Proswita", du district de Rowno. " Ce 

Ce journal cite I4 villes ou le,coutrole gouvernenental à Gecou- 
‘Vert que dans presque toutes les sections, l'argent Ccestint à 1'ins- 
truction est enployé par les nenbres de l'association àlla “propagan- 
de connuniste” Les autorités du district de Rowno ont fermé toutes 
lés sections de Proswita, 7 : 

Ca, Zut ejewter E Ot de Jennie - Sue jusqu'à présent rosmita 
étoit sous l'influence totale de 1'U.N.D.O. ( parti démocrate national 
ukrainien) et que tout dernivrezent elle est passÓÉe aux amitas de 
"Selrob” de gauche (union des paysans et des ouUvelers uxrainiens) 
Qui en moins de six mois a pu en faire une association syapathison:e 
24 conmuniste. 77 

s D'après le méme journal du 21 uars, la police à dissous ,O8ns | 
3£ villes et villases du district de Rowno et en Wolhynie, des meme 
ons de Proswita et a enoutre fermé 15 bibliothèques et naisons de 
lec ture S 

Le journal nationaliste polonais "Gazeta Warszawska" du 2 aan 
se lélicite de la dernière victoire pol.ciére en Wolhynie et regret- 
te toutefois que le souvernenent ait toléré aussi longteaps une orga 
nisait ion dSmeeurenmse pour l'Etat polonais , malgré les avertisseuents 
de le press Eta liste. " y 

Après les perquisitions de 1927 en Blanche Ruthénie et la dÚls- 
solution de la Hromada, le gouvernement fasciste de Pologne net | 
tout en oeuvre pour détruire les associations culturelles ukrainien- 
nes Proswita . Ces derniers faits nontrent toute l'ampleur de 1a 
répression exercée par le couvernement actuel à 1'¿grrd des nino- 
rités nationales. 
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ASSASSIHAT D'UN AGENT PROVOCATEUR 


Wilno, I7 aars - Le I^ sars 2 été tué à Wilno un des tónoins les 
plus iqpowbsnts op proces diricé contre la Hronade, Guryn, agent 
PROVOCA tour 2u serves des T erm pulsas sie 

L'activité du provocateur Guryn date de 1924, époque à laquelle il 
avait tenté de provoquer une insurrection en Kussie-Rlänbhe polonaise 
A cette Époque il se dpnnait pour "révolutionnaire"et traitait les 
députés Taraszkiewicz, Rak-Michajlowski, etz,.. de traitres ou peuple 
Dljance-russien , d'homnzes prêts à tous les conpronis et d'a-ents du 
gouverne sent polonais, parce qu'ils avaient , par leur attitude énere 
gigue, enpêché le massacre des 1:92es travailleuses de Russie Balen 
blenehe polonaise, neessacré projeté par l'Okhrana polonaise, 

Quelques temps après, il devint aembre du parti conmuniste de 
Russ te Pienohe Tdi'iaclelitdiesy t Al ecussut Na-d9rection de ce parti as 
trahison et de sausission couplète am parti comuniste polonois Sols 
disent "natignel9ste". 06 héeos de lo police secrète avait Cte nr Be 
en janvier 1927 avec 500 aedabres de la Hromda pour déposer des rével 
tions sens?tionelles , sur l'activité de cette organisation .Guryn 
déclara qu'en 1925, une conférence eut lieu à Dontzig entre Tarasz- 
kiewtéGz et Rak-Michajlowski, les représentants du porti conauniste 
de la Russie blanc: e Ouest, et du parti cosmuniste polonais. Oulignóv 
secrétaire de l'anbassade soviétique à Varsovie, aur2it le présédent 
de cette prétendue conférence de Dontzig. Ensuite Guryn déclore que ke 
chefs de la Hromada se seraient engagés, à cette nóae conférence, 

à déclaneher une insurrection dans le cas d'une guerre entre la Polo- 
gne et l'Union soviétique, ou, d'une facon “énérale, quand cette in- 
surrection senblernit nécessaire à l'Union. Dans ce but, prétend encor: 
vum? 116 recurent T5.900 dollars, 

Il est inutile de dé.on*rer que cette accusation était dépourvue 
de tout fRndsuent, et qu'il ne s'agissait là que d'une provosmrson 
grossière de la police secrète et de Guryn. Ce dernier, d'ailleurs, 
Gert Gre STigaine , par los organisations de la Hropadas de teut toai 
»oil de eollaborstíon, avant 14e le conSitution délinitive de gel 
Ds 

Bes journaux tocaux du I7 ops "Dziennik Wilenski", Slowo, 
et ceux du I9 asrs, Kurjer Wilenski, et Exprese, ont été soisis pour 
avoir publié la nouvelle de l'assassánat de Guryn avec les détails 
sur son passé. 

Le syndicat des journalistes de Wilno a décidé la suspension, à ti 
tre de protestation, de l'édition des journaux durant trois jomrs, 
pour protester contre 17 censure . L'assassin du provocateur, un 
DOME SM TONTO, À UTC arrête, 11 faut consideres cot pes 
sinat comie un acte spontané d'indignation de ln. moculation contre 
HS troitre, 
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ES ARRES ATIONS A WILNO 


WMilno,I8 aars - Au lendemnin de l'ossas inat de l'agent provocatewm 
BAE la police de Wilno à opéré l'arrestation de plusieurs person- 
Fan : Les d'opposition au regine actuels Forni les arrêtés, se 

S 12 femme de l'ancien député enprisonné Taraszkiewicz, qui est 
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— ilsudski, pour se vencer de ses udyer 
SALTOS orrëte lee fences ea nilitonts politiques. Il est neng ire 
Ge TRPElEr que le femme cu député Stanislas Ballin, avoit ¿té arrétés 
"lorsqu'elle était non reaise de sea couches, ot qu'elle à ét$ enfer- 
PS et condummés à trois ans de prison pour le soul crime d'être la E 
fenne de Stənislas Ballin, persécutí pour son activité au sein du 
purti peysan indépendant, et à la présidence du secrótariit interpor- 

pour P'Aunmistie en Pologne. Encore un fait qui prouve les métradée 
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POUR L'A.INISTIE EN FOLOGNE 


Varsovie, 4 avril - A l'ouverture de Ta séance de 19 nouvelle Diète 
Polonaise, les partis de gauche et des ainorités nationales ont de- 
poré plusieurs motions en faveurnde 1'amnistie pour les prison lets 
politiques. Le député Bitner, de la fraction conmuniste, o desig à 
l'aosmiftie pour tous les prisonniers poltiques; le porti socioliste 
2 déposé da nme une notion dansce sens qui 2 été renvoyée à l'ctud: 
de la Comnission juridique de la Diete. | ns 

Le 30 mrs, le député du parti radicol ukrainien Sohakiewicz , 2 
déposé une motion préobabàe au non des clubs ukrair.ens et Mance- 
ruthénes. 


Pendant le court exposé de Sakkiewciz exposant le notif we sa 
motion, des interruptions se firent entendre. L'onateur, en concluant 
son discours,en fit la reasrqüe H He suis étonné, dit-il, que l'on puisse 
puisse interronpre un représentant du peuple qui tient à exprimer 
devant la Chaïbre ge qui fait le 2191 de son peuple. Ce sont justement 
ceux qui fétent la libérrtion de Pilsudski des prisons de "5gdebourg, 
(le moreónsl Pilsudsli vait été arrêté pendant l'occupation ahlecen- 
de en 1917, et avait été detenu à Ingdebourg jusqu* en novenbre 1218) 
dui se dervroient de ne pas inégrronpre. lorsqu'il s'agit de prisonniers 
Politiques. Mais si vous voulez qu'au sortir de cette salle, vous 
?pp9raissiez come les gardiens des prisons polon2ises,3lors, foites 
Mei mtenrupt ions, let votez contre cette art reg. 

La Chambre a adopété la aotion par deux voix seulenent de majorité. 
Soit 175 voix pour et 173 voix contre, 96 députés n'ayant pas pris 
Part au vote . Après les vacances de Paques, la notion de sahakiewicz 
viendra à l'ordre du jour de la Diète, asis il estP$fobabte qu'après 
discussion, la Chaxbre vote la libération des ailliers de prisonniers 
qui souftrent dans les cachots de 19 Pologne du naréchgl , et dans 
des conditions indignes d'une nation civilisée. 


LA MILITARISATION DE LA FOLICE FOLONAISE 


MIOS, dario 4 deter du nos d'evril, sera nis en application 
le nouveau décret-loi sur l'organisation de la police polonaise. 
Par ce décret, la police sera désornais considérée conne une org2- 
nisation nilitnire, chargée du maintien de l'ordre et de la sécurité 
publigs. Rar gu ite de l'application de cette loi, la police se 
libérée des fonctions supplé .entaires qu'elle renplissait jusqu'à cette 
Sen conne l'encoissenent des a3endes, la distribution des convoca- 
M judiciaires, eve... 
2111458 détachements (divisions) de 19 police feront leur instruction 
daka E et en cas de F'erre, Ja Police pas sem autonatiguenent 
de Së es sadres de l'aruée sous le nou de "corpsnilitaires du service 
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